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Partenariat
Cette page est réalisée en partenariat avec l’asso-
ciation fédératrice Bourgogne Franche-Comté Na-
ture, association rassemblant vingt structures 
ayant trait à la biodiversité. 
Une coopération nécessaire afin de mieux « trans-
mettre pour préserver ».

Du 9 octobre au 7 novembre, la Société de 
minéralogie et de paléontologie dijonnaise 
vous donne rendez-vous à la Grande Oran-
gerie du Jardin de l’Arquebuse de Dijon 
pour découvrir son exposition sur le Tyran-
nosaurus rex, un prédateur disparu. 

Entrée gratuite.
Plus d’informations sur smpdijon.fr.

Dijon (21)
Le Tyrannosaurus rex s’expose Crédits

Coordination : Daniel Sirugue, rédacteur en 
chef de Bourgogne-Franche-Comté Nature et 
conseiller scientifique au Parc naturel régio-
nal du Morvan.
Illustration : Gilles Macagno.
Rédaction : Marc Vuillemenot

■Alors, que faire ?
On ne compte plus les tra-

vaux de recherche et les ex-
périmentations de gestion 
contre ces renouées asiati-
ques, qui convergent tous, 
globalement, sur l’extrême 
difficulté de se débarrasser 
de ces plantes. Pire, le risque 
de les favoriser et de les dissé-
miner davantage est réel !

Par conséquent, le souci de 
chaque propriétaire ou ges-
tionnaire face à un massif de 
renouées du Japon doit avant 
tout être de commencer par 
bien se documenter sur l’es-

pèce pour ne pas risquer 
de la propager 

ailleurs : com-
ment elle se re-
produit, qu’est-
c e  q u i  l a 
favorise, etc. ?

La documenta-

tion est très abondante sur 
internet et vous pouvez vous 
orienter sur le site du Conser-
vatoire botanique national 
de Franche-Comté - Observa-
toire régional des invertébrés 
(CBNFC-ORI).

Arriver à stopper 
l’expansion de la 
renouée du Japon

Une fois cette précaution 
prise, attelez-vous surtout à 
stopper l’expansion de votre 
massif de renouée, surtout 
s’il menace de gagner la pro-
priété du voisin. Faucher 

sans relâche en péri-
phérie du massif ; 

vous pouvez laisser les 
fragments de tiges coupés 
sur place, mais à une con-
dition : que ces fragments 
ne tombent surtout pas 
dans l’eau, sans quoi ils 
iraient se réenraciner 

ailleurs.
Bon courage !

clenchée progressivement 
mais sûrement, jusqu’à met-
tre en contact plusieurs espè-
ces de renouées asiatiques, ce 
qui favorisera la production 
d’hybrides, dont certains 
sont plus compétitifs que 
leurs parents.

Comme souvent avec 
l’introduction des 
espèces exotiques sur 
un nouveau territoire,
la prise de conscience 
de l’envahissement se 

fait lorsque la 
situation est 
déjà bien 
critique…

planter abondamment dans 
toute l’Europe à une autre 
époque, c’est-à-dire la secon-
de moitié du XIXe siècle. Ain-
si, elles ont été cultivées dans 
de nombreux jardins presti-
gieux et ont été appréciées 
pour leur faculté à tolérer des 
sols réputés difficiles, tels que 
les dunes ou les sols pollués 
des anciennes mines.

À partir de là, la coloni-
sation du territoire 
européen s’est en-

■Des espèces 
problématiques

Les renouées du Japon sont 
souvent capables de former 
des massifs denses et impéné-
trables, sur les berges de cer-
taines rivières et le long des 
routes par exemple. À cha-
que fois, les nuisances qu’el-
les occasionnent sont sé-
rieuses et redoutées.

La concurrence 
pour les autres 
espèces végétales 
est totale

La forêt ne peut pas se re-
constituer, ce qui est gênant 
en bord de rivière. 
Des problèmes de 
sécurité et de 
visibilité se 
posent éga-
l e m e n t 
en bord 
de rou-
tes.

Une grande 
faculté de 
dissémination

Autre problème majeur : 
l’extrême faculté de dissémi-
nation de la plante par boutu-
rage, surtout au niveau de ses 
tiges souterraines. À chaque 
crue, des fragments peuvent 
être arrachés et aller 
s’échouer ailleurs 
pour coloniser 
d’autres berges ; ou 
encore, tout déplace-
ment de terres con-
taminées colporte 
de manière certaine 
l ’ e n v a h i s s e m e n t 
ailleurs. Ce problème con-
cerne donc au premier chef 
les travaux publics.

Plantée abondamment
à la fin du XIXe siècle

La vigueur tant redoutée de 
ces renouées asiatiques et 
leur facilité de multiplication 
sont pourtant les mêmes rai-
sons qui, comme dans bien 
d’autres cas, ont conduit à les 
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Les renouées asiatiques
Des espèces végétales à problème

Vous avez certainement 
déjà croisé les renouées 
du Japon… Ces plantes 
géantes, aux grosses 
feuilles en forme de pelle, 
aux tiges dures et creuses 
et à la croissance très 
rapide, un peu comme les 
bambous.

Vous pouvez trouver 
plus d’information sur 
cette espèce ainsi que sur 
les autres espèces exoti-
ques envahissantes qui 
font l’objet d’une sur-
veillance sur le site web 
sur le site du CBNFC-
ORI :
www.cbnfc-ori.org.

Pour en savoir plus

Marc VUILLEMENOT
Référent plantes invasives au 
conservatoire botanique na-
tional de Franche-Comté - ob-
servatoire régional des inver-
tébrés

L’expert


